
SOMMAIRE 


MARS 1988 -NOS LIMlTES : L'ENDROIT 
57e Annee OU NOUS RENCONTRONS JESUS 
N.2 (Patrick O'Sullivan s.j.) ............ 3 

- MARIE MONTRE LE CHEMIN 
(Hugo Rahner s.j.) ..................... 6 

- PHILIPPINES : LA NON VIOLENCE ACTIVE, 
CONCRETISATION DE L' EVANGILE ...........8 

- DU TEMOIGNAGE A LA MISSION : COMMENT DECOUVRIR 
TA VOCATION (Michel Ulens s.l.) •..••••.•••• 13 

- LE PERE ALBERTO HURTADO S.J. ET LA VOCATION 
CHRETIENNE DU LAIC (Jaime Castellon s.j.) 18 

- ECHOS... ECHOS... ECHOS ••. 
Voyage dans Ie Sud de l'Afrique , 
(Tim QUinlan s.j.) ........... ., .... . '..... .... 28 

PUBLICATION DE LA COMMUNAUTE MONDIALE DE VIE CHRETIENNE, 
. C.P.6139-(Borgo S.Spirito 8)-00195 Rome-ITALIE 

Editions Anglaise-Espagnole-Francaise 
DlRECTEUR: JOSE REYES 



PUBLICACION DE LACOMUNIDAD MUNDIAL DE VIDACRISTIANA 
Toda coriespondencia debe ser dirigida a: . 
C. P. 6139 - 00195 ROMA (Italia) 

EDITA Y DISTRIBUYE: 

Federacion de Comunidades de VidaCristiana de Espana 

Maldonado, I - A - 28006 MADRID (Espana) 


Deposito legal: M. 38.912-1986 

IMPRIME: 

Impresos yRevistas, S. A (IMPRESA) 

Tomeros, 58. Polig. Ind. Los Angeles 

GETAFE(Madrid) .. 




NOS LIMITES : 
L'ENDROIT OU NOUS RENCONTRONS JESUS 

De temps a autre, revenir a la contemplation 
[I Ignace sur 11 Incarnation peut etre un exercice 
lenef ique , pour nous aider a trouver nos "attitudes 
;pirituelles" et situer notre foi . ce qui veut dire 
:roire - dans Ie monde dlaujourd'hui. 

La contemplation commence par Ie regard que pose 
La Trinite sur lemonde qulelle a cree par amour et qui se 
:rouve dans un terrible desordre. Quelle est la reaction 
Les trois Personnes Divines? Degout ? Rejet ? Cortdamna­
:ion ? Rien de tout cela ~ leur reaction est celIe d'une 
Lnfinie compassion ; ils decident que I' un d' entre eux 
loit entrer au plus profond de ce desordre, Ie porter dans 
)on coeur, sans condition, et ainsi Ie guerir et Ie sauver 
Ie l'interieur. C'est tout Ie sens de l'Incarnation : 
!:mmanuel, "Dieu avec nous", au coeur de notre vie etau 
)eau milieu de ce desordrede notre realite humaipe. 

La redemption, est, essentiellement,une oeuvre 
('amour, une oeuvre de guerison, de liberation et de 
lelivrance, de l'interieur. C'est un appel a la plenitude 
Ie la vie, mais un appel qui nOU$ touche et nous delivre, 
Ion pas de nos limites, mais au travers de nos limites. La 
lelivrance et la liberation de Jesus ne signifient pas 
lecessairement que nous surmontions nos limites, mais 
)lutot que' nous puissions trouver et experimenter la 
)lenitude de la vie a travers elles et en elles. 

L'ultime limite humaine est la mort. Jesus -Dieu 
lvec nous- n' a pasechappe a la mort. II n'a pas ete 
lelivre de la mort, mais a travers la mort, et c1est Is 
lue reside Ie pouvoir de Sa Resurrection. Ainsi, la 
)romesse de redemption et de plenitude de vie du Seigneur 
llest pas une echappatoire pour eviter les risques, Ie 
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"m&1e 
deja. 

Et comment rencontrons-noUs leSe1gn~ur en 
limites et dans le desordre denotrevd.e? tela 
essentiellement de nos attitudes. Le comportement le 
negatif et destructeur que nous puissionsavoir est 
du "Si seulement ••• II "Si seuleme.nt ceci n I etait . 
arrive.. • Si seulement j I etaisplus jeune~ •. Si 
j'etais en bonne sante••• " Une telle attitude est 
fuite de la realite ; et si nous fuyon$ la realite, 
done pouvons-nous aller ? 

Nous pouvons avoir uneattitude positive en 
confiants et reconnaissants -Dieu, par sabonte~ a 
ment le derni~r mot-let en prenant conscience que la 
personne capable de tuermon esperance chretienne et 
reve de chretien, c1est moi-meme. Envoici deux exemples 
1'un tout a fait dramatique, llautre tout a fait"ordi 
naire". Le premier est l'histoire d'un chretien, en Chine 
a llepoque de la revolte des Boxers. Ce chretien 
droguait, et,en depit de ses efforts, il~e put 
son penchant pour la drogue jusqu I au jour ou son confes 
seur lui refusa l'absolution. Quand sedechaina la vio 
lence contre les chretiens, cet homme fut,a:ccule au 
suivant ou renier Jesus'ou'proclamer sa foi en Lui. 
choisit Jesus. On I 'honore, a:ujourd'hui, comme 
chretien. lIne surmonta jamais son penchant pour 
drogue,IIlais c'estdans sa fragilite at sa ,souf 
qu'il fut amenea rencontrer Jesus, au coeurmemede 
p:ropre faiblesse, car il realisa son bes,oin etson des 
profonds de Lui. Ainsi, le Seigneur put.le delivrer, 
pas de ses limites, mais precisement a travers e1Ies. " 

Lorsqu'Ignace vint pour lapremiiere f61s a 
'son zele III etait pas precisement tempere par le sens 

"'diplomatie.. Un jour, il ecrivit a un ,certain eyeque 
Ca:r~ffa, lui ,>f~iss.nt observer "qu I 11 ·pourrait: amelioreF le 
texte des Constitutions pour sa nouvel1:e Congregation. 
L'eveque, devenu plus tardcardinal, n'oublia Jama~s. 
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d~ m~~pour· rJ];nace... qui,apprenantq~.· cie dernier 
d tetra elu Pape -sinsi lerecit/lerapporte-t,..il,::' 

"fremit de·· tous ses membresll 
• IJIlIIl8diatement, iIse rendit .. 

a la chapelle et, peu apres, en sortit completementapaise 
comme s1le nouveau Pape etait exactement l'homme qu'il 
souhaitait. 

Notre vie depend fondamantalement dece que nous 
~oulons vraiment. Si notre plus profond desir est d'etre 
!1vec Jesus, alo-rs II nous rendra capable d'embrasser 
pleinement notrerealite si limitee,tout comme II a porte 
Le monde entier dans Son coeur ; et c'est toujours la 
~ulil nous rejoindra. 

Patrick O'Sullivan s.j. 
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Cette reflexion aete ecrite par feu Ie Pare Hugo Rahner s. 
apres la Constitution Apostolique, Bis Saeculari, mais avant 
mise en applicatil:ln des Principes Generaux de 1968. I1 
reference a la CI:lngregation Mariale au temps ou les COIDlllUl1'Ulll1te 
locales etaient· encore affiliees a Ja Prima. Primaria de Rome. 
fut la premiere Congregation Mariale ; elle etait dediee 
mystare de l'Annonciation. Le contenu de cette.reflexion 
semble important, aujourd 'hui, pour les CVX, puisque c '. 
toujours Ie 25 mars que celles-ci celebrent leur "j 
mondiale". Ces quelques lignes, sont, en meme temps, une page 
notre histoire. 

MARIE MONTRE LE CHEMIN 

Dans les Exercices, Ignace cherche a donner la 
conviction que seule la ressemblance au Seigneur du monde, 
pauvre et crucifie, assure la victoire. 11 est clair qu'il 
presente la contemplation de l'Incarnation avec une grande 
richesse de details pleins d'amour, ce qui contraste beau­
coup avec son style habituel plutot concis. 11 en est 
ainsi car, dans Sa fa!;on de "venir", Ie Christ revele son 
plan particulier de salut par lequel Ie destin et Ie bon­
heur des hommes se revelent. Au centre de cet evenement, 
nous decouvrons la personne humble de Notre-Dame, entre Ie 
trone royal de la Trinite et l'enfer. Au milieu de cette 
Divine Comedie, se trouve la Vierge de Nazareth. Par elle, 
la decision la plus secrete de l'histoire de l'humanite 
fut prise : "Voici 1& servante du Seigneur". Devant elle, 
se tient l'exercitant stupefait qui mendie une seule 
chose: II Imiter et suivre notre Seigneur qui, pour moi, 
slest fait homme ll 

• 

Ce nlest pas un hasard de l'histoire si 
prem1ere Congregation Mariale a Rome fut dediee au mystere 
de 11 Annonciation. Ce! n I est pas non plus une pure cOlnci­
dence si, en 1522, a Montserrat, Ignace se consacra a 
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-1' Annonc:i,ation.. 
son epee a. Sa Reine r Hquitta la. vanited!l morid.e 

pour se tourner vers Ie Christ pauvre. C'est laconversion 
qui doit prendre place dans le coeur de chaquemembre. 
Revetir completement Ie Christ, grandir dans une lIattitude ­
adulte et authentique de catholique" au sein d'une congre;.. 
gation mariale signifie imiter Ie Fiat de Marie. En outre, 
c'est Ie Fiat qui accepte la Croix du Christ, qui met en 
jeu tout ce qu'il y a de noble dans la personne, qui 
aspire davantage a suivre Ie Christ souffrant. Dans ce 
sens, les membres doivent apprendre, au -travers dela 
Congregation, a aimer Marie comme laReine magnifiee de _ 
leur magis. Elle est Notre-Dame de' l'InsatiSfaction 
Chretienne. Elle les conduira a la Croix. 

Hugo Rahner s.j. (*) 

(*) 	Extrait de liThe Source of the Sodality Spirit", 
Livret de 35 pages, edite chez liThe Queen's Work" 
Etats-Unis, St Louis, 1956 
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En marS .86,noUs :~llblions un {i1rticle du p~ Jose Blanco s.j.~ 
l'optiQnde·· basefaite par les chretien~ des Philippines 
avant la revo14tilJn pacifique de fevrier ~6 : lila .JlUlll-Y1UJ,..m 

active". Aujourd'h.ui, en publiantson message (extrait 
plusilllurS lettres), notre desir est de rea£firmer notre soutien 
la conimuriaUte des Philippines et. de temoigner avec elle 
Royaume."Je VQUS laisse ma paix, c'est ma paix que je 
dOMe" (In 14,27). 

NOEL 1987 

Puisse Ie PRINCE DE LA PAIX vous donner la Paix 
du coeur I 

Voici plu~ d'un an que nous nous sommes retrouves 
8 Loyola (Espagne) et avons experimente la Communaute 
Mondiale de Vie Chretienne. 

Le souvenir des joies et des combats communs pour 
construire parmi nous leRoyaume reste en nos coeurs. Les 
lettres, mame peu frequentes, maintiennent l'amitie 
profonde et chaleureuse. En verite,c'est le rave du Pere 
de f.aire de nous "UN SEUL PAIN, UN SEUL CORPS, UN SEUL 
PEUPLE" • 

Nous vous ecrivons une fois de plus pour vous 
partager ce qUisl.est passe durant les dix-huitmois 
derrliers, depuisque Cory Aquino a accedeS. la Presidence 
par la FORCE DU.PEUPLE. En un an, les structures de notre 
democratie ontete .... T$mises en place, not:re Constitution 
ratifiee le 2 feV,'riE!~ et. nos Senateurs 81us: 1e11 mai87 
(ce furent, depuis.·qtuatorze ans, les premieres elections 
populaires) . Peu ·8· .peu, nous nous .dirigeons vers 

http:Aujourd'h.ui


notre c!conomie, 
billions de J. Ce 

Or, les forces de destabilisation n'ont cesse· 
d'entraver cette marche vers la reconciliation et Ie 
retablissement. Nous avonssouffert de retours enarriere 
en raison de plusieurscoups d'etat dont Ie plus important 
a eu lieu Ie 28 aout dernier. Le Secretaire du Gouverne­
~ent Local du Bayan (groupe militant Ie plus important·de 
travailleurs et de pauvres dans les villes) a ete tue en 
pleine journee. 

Cependant, malgre toutes ces difficultes, il 
reste clair que notre victoire politique a revele l'Inter­
~ention de Dieu. Nous savons etnous croyons quia Edsa, 
Dieu agit - mais non pas seul. Nous etions ses instruments 
alors que nous nous tenions debout formant des barricades 
~umaines; nous etions ses vases d'argile lorsquenous 
:>ffrions fleurs, nourriture, amitie. . . touchant la 
conscience des soldats. Nous avons realise l'oeuvre conti ­
rlue de redemption' de Jesus pOur unir tous les Philippins 
:omme des freres. 

A Bicol, nous avons organise des communautes 
:hretiennes d'agriculteurs independants. A Metro Manille, 
lOUS avons mis les gens en contact les uns avec les 
autres, mobilise les groupes d'action et organise des 
programmes afin de faire face ala crise par des moyens 
lon-violents. Nous faisons partie du KILUSAN PARA SA KAPA­
(APAAN SA DEMOCRASYA (Mouvement pour la Paix et la Democra­
tie). A Edsa, Ie 20 septembre dernier, Rory Valdellbn, 
representant les personnes du troisieme age dans notre 
;ociete, a, pendant la messe, offert un regime de bananes, 
;ymbolisant ainsi.notreengagement a rendre la terre fecon­
ie, par notre zele, notre unite et notre perseverance, et 
iffirmant notre foi en une terre appartenant a la race •.. 
10US ne sommes que les intendants de la terre..• 

Cette annee, nous avons travaille avec trois 
!coles a l'aide de notre Programme de Base CVX. A Cebu et 

Naga,de~ membres CVX partagent leur maison avec les 
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La liberation politique a .ouvert la voie 
nouvelles transformationssocio-economiques et cul 
relIes. I1 apparait evident que nous dev<ms travailler 
1a .stabilisation de notre gouvernementafin de main 
1a suprematie de l'autoritecivi1e: ne plus jamais 
mettre 18 violence de l'.extr&ne. gauche ni 1e fascisme 
11 extreme droite pour tenir 1es rennes du gouvernement 
A10rs que nous nous p1ongeons dans ces efforts, nous 
engageons a stre attentifs a l'Esprit afinque l'impact 
Royaume de Dleu se ressente atous.niveaux et dans 
1esdomaines de nos structures. 

LE POUVOIR DE LA VERITlt ET LA FORCE DE L' AMOUR 

Nous aimerions, ici, a 
Mondia1e ce que nous avons vecu 
quand l' un de nous fut tue par un de ses 

En octobre demier, a10rs que 
1a chaleur des mi1Bers de personnes reunies pour 
canonisation de .Saint Lorenzo Ruiz et ses compagnons, 
CVX philippine vivaJt 1a recherche fievreuse du corps 
Nestor Dacara, accompagnateur laic CVX et catechiste 
Bico1, en1eve 1e 13aout 1987, jour ou il devait 
une longue semaine de travail dans unecornmunaute ou i 
esperait lIannoncerJesus ll 

• 

.Gdke aux efforts communs des employes munl.Cl.­
paux, des pestres, des groupes CVX et des chefs 
rebe1les eux-memes,. .1es recherches devinrent 
l'affaire de toute une cbmmunaute. Les gens furentamenes 
a travai11erensemb1e avec deux idees directrices : 
Pouvoir de 1a Verite et 1a Force de l'Amour. 
message, a ceux que nous tenions pour responsab1es de 
mort de Nestor, etait le suivant : 

Nous .avons be$~in du corps 
sa mort, 
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riecessairepour perlliett~e' 
a ses'<parents de toucher montant de I' assurance-vie 
que Nestor avalt cohtractee pout safamille', 
.•. Nous denoncons la violence qui lui aete infHgee 
et en appelons a votre sens de la justice pour arreter 
ces meurtres .insenses de vos freres philippins, 

Nous pardonnons a ceux qui, dims un moment 
d'obscurite, ont perdu tout respect pour la vie de 
Nestor et la lui ont prise. 

Durant ces longs mois, les membres CVX se rassem­
blerent pour la messe quotidienne au Centre d'Action So'" 
ciale et cesserent toute activite dans les differents 
secteurs. lIs se concenterent entierement sur la recherche 
de Nestor et donnerent toute leur attention a sa famille. 

Dans leur grande devotion a Marie, les femmes du 
SAC (Action Catholique Etudiante), ne se connaissant pas 
entre elles, mirent leurs souffrances aux pieds de la 
Vierge et lui "donnerent" une date limite pour Ie retour 
du corps de Nestor Ie 13 octobre. Elles croyaient 
profondement que Marie ferait tres bientot un miracle ; et 
ce miracle,elle Ie fit. 

DE LA PEUR A LA LIBERTE 

Le 12 octobre, en la solennite de ND del Pilar, 
eut lieu la fete annuelle de Libmanan (Ie quartier ou 
Nestor avait ete enleve par les rebelles). A l'aube, Ie 
long de l'autoroute, un mini-bus slarreta, un homme en 
descendit, deposa une vieille boite de carton sur Ie bord 
de la route, remonta dans Ie bus et repartit. 

Tres vite, les bruits se propagerent comme Ie 
feu. Le Pere Jun Besinio, laissant ses invites, se 
precipita a l'endroit indique et trouva un message sur la 
boite "Ikinagagalak naming ibaHk ang natitira pang 
katawan ni Nestor" (Nous sommes heureux de vous retourner 
ce qulil reste du corps de Nestor). L'officiel local 
charge de constater Ie deces decrivit les causes probables 
de la mort fracture du crane, cates brisees, dents 
cassees impossibles a reconnaitre. Le reste n'etant plus 
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"''''''''....''' .... un . qui, peui-etredesi 
.cOmScifi!Ilce souhaitant rester .incoimu, 
IIN~~tor, alorl!; qui i1 etiit torture: ne cessa de crier : 
'Dteu, mon Dieu, aide-moi! I Et ses.· bourteaux lui repon­
dirent I Continue d ' app~ler ton Dieu pour voir s I il peut 
t I aider maintenant ! 1.11 

Le 13 octobre, en la fete de ND de Fatima, 
miracle pour lequel les femmes du SAC avaient prie arriva. 
Nestor etait enfin chez lui. Apres la messe d'enterrement 
que 35 pretres concelebrerent, Nestor, reposa enfin dans 
sa propre ville. 

Plus de trois siecles separent la vie 
Lorenzo Ruiz de celle de Nestor Dacara. Cependant, leur 
attitude face a la situation de leur. temps nous donne 
force de repondre sans peur a l'appel de l'Evangile. 
Pere Jun Besinio exprime ainsi l'impact de la mort 
Nestor sur sa propre vie : 

IIJ'ai si honte de moi. Souvent,j'avais peur de 
me rendre dans les quartiers ou se trouvaient les 
rebelles. Mais, si Nestor, qui etait un laic, a donne sa 
vie, alors, .je ne dois pas avoir peur., La vision que j'ai 
de mon ministere a change grace a lui." 

Merci d'accepter ce cadeau de la CVX philippine a 
la Communaute Mondiale l'histoire qui a donne vie aux 
Ecritures : 

IIEt nous savons qui avec ceux qui l'aiment, Dieu colla­
bore en tout pour leur bien, avec ceuxqu'il a appeles 
selon son dessein. Car ceux que d'avance ila discer­
nes, il les a aussi predestines a reproduire l'image 
de son Fils, afin qui il soit llaine d'une multiltude 
de freres ; et ceux qu'il a predestines, il les a 
aussi justifies ; ceux qui il a justifies, il les a 
aussi glorifies." (Romains 8, 28-30) 

Les Responsables de la. CVX Philippine 
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Troisieme et derniere partie de l'article liNe 
crains pas tuseras Ie sel de la. terre paru dans 
las ntllll8ros 4-1987 et 1-1988. ­

DU TEMOIGNAGE A LA MISSION:· 

COMMENT DECOUVRIRTA VOCATION 


Comment savoir la place que le Seigneur m'invite 
a occuper dans sa vigne ? Comment eviter que ce soit moi 
qui decide de servir Dieu, d'etre peut-etre son temoin, 
mais comme moi je ltai decide at la.ou moi je l'ai decide? 
Nous avons toujours tendance a refermer terriblement nos 
horizons, a fixer une serie de parametres que nous avon~ 
decides une fois pour toutes. "Moi, il est bien clair que 
je me marierai, que j' aurai telle profession, que je 
trouverai une fille de tel type, que j 'habiterai de telle 
maniere avec tel style de vie". Et puis, nalvement, nous 
disons au Seigneur "Que veux-tu que je fasse ?" Que 
voulez-vous qulil nous dise dans ces conditions? Nous 
avons deja tout decide et programme 1 Si nous sommes 
reellement prets a signer un cheque en blanc, si nous 
voulons vraiment mettre Dieu au centre et non a· la 
peripherie de nos vies, il nous faut plut6t etre prets a 
remettre chaque jour notre vie entiere en chantier et a 
recevoir de lui notre mission. Et clest vrai pour les 
lalcs comme pour les pretresou les religieux. 

Mais comme la confiance en Dieu, la croissance 
dans la disponibilite et la capacite de reconnaitre la 
maniere dont il mlappelle, ne s I acquiert pas du jour au 
lendemain. Voici trois etapes, plus une hors-serie, qui 
vous aideront a percevoir vers ou marcher. 

Premiere etape : 

Me laisser interpeller par Dieu 


Dans la premiere etape, nous commencons genera­
lement a nous interesser a Dieugrace a 11 interpellation 
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dans.ce qulila vecu, collJllient 
sa <vie, car' une question germe'alors dans ton coeur 
clest vrai pour mon copain, pourquoi ne le'serait-ce 
pour moi 711 

En equipe, i1 y aura aussi des jours ou tu en 
auras marre, ou tu auras envie de tout balancer. Rappe11e­
toi clest a ce moment-la que Dieu fait· ton education. 
Reste fide1e, car c I e.st a10rs que tu as 1e plus besoin 
temoignage de 1a vitalite de tes freres pour garder coura­
ge et croire que ce1a vaut 1a peine d'a111er plus loin. 

Deuxieme etape 
Lui laisserune place dans rna vie et dans mon coeur 

La deuxieme etape consiste a ne pas 
spectateur, mais a laisser Dieu entrer dans ta 
essayer de vivre toi aussique1que chose avec lui. 
peu a peu, l'Evangile deviendra vivant pour toi, 1a pr1ere 
une ,exper1ence de rencontre et de fidelite. Un grand pas 
serafranchi Ie jour au tu cesserasde reflechir Dieu dans 
ta tete pour 1 t accueillit plutot dans ton coeur. Je crois 
que ce1a se passe difficilement· en dehors d'une retraite, 
d'un veritable apprentissage de 1a priere.C'est pour cela 
que nous insistons beaucoup sur 1es retraites individuel­
les et que nous vous en proposons a Paques et aux grandes 
vacances. Oser risque.r 1a rencontre avec Dieu, p1utotque 
la discussion sur Dieu ! Me laisser personnel1ement aimer 
par lui, decouvrir l'Evangi1e comme une histoire que je 
suis invite a vivre, faire l'experience de Dieu en me 
laissant reconcilier en profondeur, permettre au Seigneur 
de panser mes b1essures .•• 

Troisieme etape : 
Entrer dans 1e discernement 

La troisieme etape fait encore un pas de plus ! 
Voici que nait en toi 1edesir, Ie gout d'aner plus loin, 
pour te rendre disponible, pour chercher ce que 1e 
Seigneur attend de toLJe dis bien Ie gout : la mission 
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une exigence 
comma etrepleinement 
tu sais tori chemin dejoie passe par Dieu et l'Evan:':' 
gile. II alors apprendre de plus en plus comment Dieu 
parle a ton coeur, comment il te fait savoir Ie chemin 
qu'il te propose. Car, si ce nlest pas Dieu lui-merne qui 
te parle, alors nous ne sommes jamais que les pauvres 
representants d'un' systeme d'idees, d'une ideologie, les 
serviteurs de valeurs peut-etre tres belles, mais rien de 
plus. 

La Poi n' est pas de cet ordre! ,Elle est une 
exper1ence de rencontre de Dieu, decouverte qulil ~e parle 
personnellement. Le decouvrir bouleverse toute ma vision 
de l'existence. Dieu nlest plus une theorie, une hypo­
these; il est LE VIVANT, celui qui intervient de maniere 
reconnaissable dans ma vie, celui dont je peux apprendre 
Ie langage. Clest l'objet du discernement, au coeur de la 
spiritualite ,ignatienne, et donc" des CVX. Ce nlest pas Ie 
lieu ici de vous faire un expose sur Ie discernement, je 
me contente de souligner l'importance de la priere et, du 
dialogue avec un pere spirituel pour cet apprentissage. 

Pour decouvrir l'appel personnel de Dieu dans ta 
vie, frequente l'Evangile avec tout ceque tu as vecu, en 
laissant retentir en toi et devant Dieu tous les appels du 
monde et tu reconnaitras celui qui, finalement, te comble 
de J01e. Ne pars pas seul sur ce chemin, tu tty perdrais. 
Clest l'heure OU il est important de dialoguer avec un 
temoin de l'Eglise qui puisse tlaider a voir clair en toi 
et a rencontrer ce qui vient de Diau, sans jamais rien 
decider a ta place. Clest llheure du discernement. Ne la 
fuis pas ! Pour beaucoup, la majeure partie de leur vie 
depend de quelques oui ou non decides entre 16et 22 ans. 

Ces trois etapes permettent l'apprentissage d'une 
familiarite avec Dieu. Mais en merne temps que tu laisses 
Dieu entrer dans ta vie et y occuper de plus en plus la 
premiere place, il faut tlengager dans Ie service. Ce 
service est ma derniere etape que je situe hors serie car 
elle doit accompagner toutes les autres. 
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.' .... Eta.pe.... ." ......< ...,.,. ...... ... 

service .. comnlla .'.ouvertureIiaumonde;:'" . 
et 'fa.boratoire,,:d.:."essai .,:~ 

La mission est .la finalite de nos equipes. Nos 
d'equipes doiverit nous preparer.peuapeu a devenir, 

un jour, pleinement missionnaires, disponibles. pour. nous 
laisserenvoyer par Dieu au service de nos frares.Si, 
tras tapidement, notre vie d'equipe ne nous stimule pas 
aller vers les autres, a sortir de notre carcasse, aren­
dre service,ae.tre deja Ie temoin dutras peu de l'Evan­
gile que nous avons compris -dans la catechase, dansune 
ecole des dev'oirs, dans. la participation a l'animation 
d'une Semaine Sainte, dans le'soucid'assumerpleinei:llent 
une tache de chef de patrouille y compris la formation 
chretienne des petits scouts - si nousne veillons pas a 
elargir nos horizons par la rencontre des autres, nous 
risquons d' etre, peut-etre, tras' pieux, mais jamais 
missionnaires. Nous risquons surtout de manquer totalement 
d'imagination, d'entrer dans lespantoufles de papa, 
d'etre une copie conforme de notre milieu familial, -non 
pas par manque de generosite, mais parce que nous sommes 
comme les 3 singes de la sagesse : l'un avec les mains sur 
les· oreilles, l'autre sur les yeux, Ie troisieme sur la 
bouche I 

Beaucoupne savent que faire, ni comment 
rendre utiles,'ne volent pas plus loin que Ie bout de leur 
nez ou de leur nombril paree qu'ils sont trop rest.es enfer­
mes chez eux et darts leurmonde interieur~ Invitez-vous, 
aidez-vous a faire Ie pas de vous lancer dans Ie service 
et dans la rencontre d'un monde plus vaste queceluixque 
vous ne connaissez que trop bien. Alorsvous decouvrirez 
.aussi vos talents, vous vous sentirez vibrer dans tel type 
d'action, vous trouverez du gout. Ces petits services que 
vous rendrez serontautantde laboratoires d'essai ou vous 
pout,:'rez decouvrirqu'il. ri'est pas facile,d'aimer, d'etre 
temoins de l'amour •.• mais.aussi qu'il y asens a allerde 
11 avant 'et que vous ave.z plus de .talents pour cec! que 
pour cela. Celaaussi ·fera partie devotre discernement. 
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. " .. " . " " <VOS ..eIlgagement~ eneqdipes, 
~muttiellemeht,ertcouragez-vous, et ces petits services .vQUS 

permettront de decouvrir dans la_priere quelle est votre 
"mission, le type d' activlte, la forme de vie que ie 
Seigneur vous·invitea suivre, celle pour laquelle i1 vous 
donnera du gout. Et ce jour-la, que ce soit dans le ma­
riage, lesacerdoce ou la vie religieuse, comme economiste 
ou comme assistant social, vous saurez que la vie s'offre 
a vous comme un immense chantier : partout et en toutes 
choses, vous chercherez le Royaume de Dieu, vous aurez 
deja suffisamment rencontre Dieu pour ctre ses temoins 
confiants, meme" face a l'epreuve, toujours pleins d'espe­
rance, surs que de tout mal, le Seigneur peut tirer un 
plus grand bien. Votre vie sera passionnante parce que 
vous ne la vivrez pas seul, mais en communion avec le Sei­
gneur, parce qu'~lle ne sera pas l'entree conformiste dans 
un moule, mais la recherche humble at perseverante d'un 
monde plus juste, d'une vie plus accordee a l'Evangile. 

Conclusion 

Deviens creatif avec ton Seigneur 


Non, nous n'avons 'pas de recettes a vous proposer 
pour la mission. Les CVX, nous disait notre Pere General a 
Loyola, ne possedent pas lesecret de l'evangelisation. 
Mais nous vous proposons quelque chose de beaucoup plus 
grand nous voulons vous faire rencontrer directement le 
Seigneur lui-meme, afin que, guides par Son appel, Sa 
parole, vous puissiez" inventer de nouveaux chemins 
d'evangelisation. Pour vous preparer a cela, pour etre les 
saints de l'an 2000, comme dirait Daniel-Ange, osez simple­
ment faire confiance aDieu, envers et contre tout, malgre 
toutes les epreuves, grace a l'amour de vos freres. Appre­
nez, dans la' priere et en retraite, a mieux le connaitre 
et a decouvrir comment i1 vous parle. Faites-lui toujours 
plus confiance jusqu'A lui signer finalement un cheque en 
blanc. Et des aujourdihui, soyez ses temoins par votre 
maniere d'etre autant que par une parole humble, tout en 
vous engageant resolument dans l'un ou l'autre service qui 
puisse dilater votre coeur aux dimensions du monde ! 

Michel ULENS s.j. 
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Le Pere Alberto· Hurtado, jesuite chilien, eS.t mort en 1952. 
Actuellement, a R()lOO, Ie processus de sa beatification est en 
route. L'auteur de cet articley a collaboreet a acquis, par ce 
faire, une grande connaissance du temoignageignatien que nous 
offre Ia vie duPerelrurtado. 

On a beaucoup parle, ces dernieres annees, de 
l'importance du role du laic dans la vie d~l'Eglise. Au 
concile Vatican II, i1 enfut explicitement mention dans 

...des decrets tels que Lumen Gentium et Apostolicam 
Actuositatem puis, plus tard, en Amerique Latine, a 
Medellin et Puebla, 11'Eglise reaffirma cette question. 
Cette annee, a Rome, un Synode specia.lement consacre aux 
laics a eu liel.l. Nous souhaitons participer a ce theme en 
presentant quelques orientations de base inspirees de la 

-predication et de I' activite d' un ctHebre<jesuite chilien 
de notre siE~cle : lePer~~ Alberto Hurtado (1901-1952). 

Ne a Vifiadel t1ar Ie 22 janvier 1901, il recut de 
sa mere (veuve en 1906) uneeducation tres chretienne. P~r 
consideration envers .sa famille, on lui offrit unebourse 
d I etudes au College St Ignace de Santiago. II fut membre 
des Cong:regations Marialesdes son enf~nce,et, en sortant 
du college, voulut devenir jesuite mais ne Ie put en 
raison de la situation eeonomique de sa. mere. 

En 1911, il entra a VUniversite Catholiquede 
travaillant durant ses temps ).:i,bres ppur p~yer ses 
Il fourllit un travail apostolique intense dans des 

populaires et fut soucieux de se former en 
sociale de l'Eglise. En merne .temps, il participa 

a la vie pol:itique. II recut, en 1923, 'le titre 



Une situation financiere de sa mere assu­
ree, il entra dans 1a Compagnie de Jesus. I1etudiaau 
Chili, en Argentine, en Espagne et en Belgique. A Lovaina, 
ou il etudiait ega1ement 1a theo1ogie, il obtint un Docto­
rat. en pedagogie. 11 retourna au Chili en 1936, et, d~s 
lors, eut une activite pastorale extremement feconde avec 
1es jeunes, 1es ouvriers et 1es enfants. Son oeuvre 1a 
plus connue est 1e Foyer du Christ, cree en vue de sloccu:". 
per des personnes marginalisees, d'accuei11ir et d'eduquer 
des enfants sans famille, Di autre part, i1. dedia une 
grande partie de son temps a ceux qui avaient besoin de 
lui : nombreux furent ceux qui trouverent leur vocation et 
surent orienter leur vie de la1cs ou de religieux grace a 
lui. 11 mourut d 'un cancer Ie 18 aout 1952, chacun consi­
dera sa vie comme "une visite de Dieu pour 1e Chili", 
Actuellement, a Rome, Ie processus de sa beatification est 
en route. 

Nous nous concentrerons sur trois aspects ; en 
premier lieu, nous verrons ce qui est fondamental a toute 
vocation chretienne: la rencontre avec Jesus-Christ. Puis, 
nous reflechirons sur ce qui est necessaire pour decouvrir 
et rea1iser notre vocation plus personnel1e : la docilite 
a l'Esprit. Enfin, nous mettrons en relief les conse­
quences de vie communautaire que cette vocation entraine. 

1. RENCONTRER JESUS-CHRIST 

a) Dieu avec nous 

Lorsqu'une personne rencontre Jesus-Christ et se 
sent aimee de Lui, sa vie se transforme radicalement. La 
vie, 1a passion et la resurrection de Jesus deviennent une 
Parole d'amour prononcee par Dieu pour tous 1es homme~, 
et, en particulier, pour cette personne. Ainsi, el1e 
decouvre que 1a seule fa90n de s'unir a Dieu, qui est 
amour, est de s'identifier a Jesus Christ (In 14,6). Elle 
commence a sentir que Dieu l'appelle a une vocation sans 
fin : vivre en Son amour (In 14, 21-23). Sans aucun merite 
particulier, Christ l'a choisie pour etre son frere et 
pourqu'e1le devienne enfant de Dieu (In 15,16). 
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):');()lid~~rite avec,iesau·tres;parc~ . .. .... a.,,,,,,.•.'..::>.:,,,-." 

..de· Die'll' Chacun< COJDlllefi4::e UIl. gran.d. ....•. C!essusde 1 
de ses ·propres· eg01smesetpauvreteset, ainsi, 
peu a peuplus li.bre d'aimer. 

La P.· Alberto Hurtado exprimait cette realite : 
"celui qui aregarde. profondement, ne serait-ce qulune 
seule fois les yeux de Jesus, ne les oubliera Jama:ts". 
("Reperes pour l'Education". Santiago 1942,p.212).Toute 
l'act::lvite apostolique du P. Hurtado fut·animee par ce 
desir de mettre· les personnesen relation avec Jesus. Ce 
fut Ie theme deses cpurs de religion au College St Ignace 
qui, des lors, cessereht d'@.tre de simples lecons d'apolo­
getique ; ainsi donna-t-il des. retraites, . en particulier 
pend~t la Semaine Sainte, a des cent;aines de jeunes. I1 
communiqua cet esprit aUX Congregations Mariales et a 
l'Action Catholique et entreprit des activites sociales 
dans Ie but de trouver et de servir Jesus, present dans 
les pauvres. 

L'un de. ses moyens tout particulier d'aider les 
autres a rencontrer Ie Christ fut l'accompagnement 
spirituel. Bien qui ayant une vie apostolique intense, 1e 
P. Hurtado guida de tres nombreuses personnes. II disait 

·que cette aide "doit ensemencer l'amour pour Jesus-Christ" 
et "etablir une veritable amitie avec Ie Christ" (Itt!; 211) 

b) Christ vivant dans l'Eglise et dans les hommes 

Tous les hommes sont appelesa "reproduire 
llimage" du Christ (RomS, 29) ;cf. Lumen Gentium (LG 3). 
Or, Dieu n I a pas voulu nous sauver individ\1ellement, mais 
>il a voulu quenous formions un seulpeuple(LG 9). Cette 
'unite . des chretiens dans Ie Christ constitueleCorps 
Mystique (LG 7). Cette image ,de ;l'Egli/Se et.9,itchereau P. 
Hurtado qui disaitqu'elle n'etait pas une. "institut.ion 
officielle,· un pur corps bureaucratique,<mais Ie Christ 

. vivant parmi nous" ("lIumanisme social". Santiago 1947, 
p.12P). Voila pourquoi larencontre avec Jesus-Christse 

·realise dans 11 Eglise (cf . LG 14) • C' est lui qui ,par 
nous a crees ·et .qui, par amour s'.estfaithoJDlil.e 



nous sauver. Le P. Hurtado enaxpHquaitainsile.s 
consequences a-une mu;ltitudejeunes (en 1943) : "Le Verbe, 
ens'inca1;nant, slest un! a l'ensemble de la nature hu­
maine. Le Christ a voulu etre Ie premier ne d'une multi­
tude de freres qulil fait participer a sa nature divineet 
avec qui il veut partager sa propre vie divine ( ... ) voici 
un des fondements du christianisme laisser a l'abandon 
Ie plus petit de nos freres, c'est laisser a l'abandon Ie 
Christ lui ....merne, soulager quiconque de ceux-la, cl~st sou­
lager Ie Christ en personne( ••• ). Separer son prochain du 
Christ, c'est separer la lumiere de la lumiere (cf. LG 14 
b). C'est ainsi egalement que Ie Christ se rencontreen 
chaque homme. De la, chacun merite d'etre respecte etaime 
tel qu'il est, dans sa propre singularite. Cet amour ne se 
limite pas a ceux que nous connaissons, mais c'estun 
"amour sans frontieres, qui ne connait pas Ie temps, un 
amour qui ne se .retient pas ni merne face a l'injure ou la 
mechancete. Clest un amour universel". "C'est un amour 
reel, qui nlest pas une pure decla1;ation platonique, mals 
qui cherche a s'incarner dans des actions, dans un 
service" (HS 33). 

Face a cet· amour et ce respect pour les hommes. 
que prechait Ie P. Hurtado, se' trouvait la terrible 
injustice sociale chilienne. Selon lui, etre catholique 
signifiait etre - concerne par cette question et qu'ainsi, 
un nouvel ordre social - devait etre cree, inspire des 
enseignements de llEglise. II disait : "la primaute corres­
pond au surnaturel", car "Ie premier element de restaura­
tion sociale n'est pas la politique mais la modification 
de l'esprit selon Ie modele qu'est Ie Christll(HS 278-279). 
Or, Ie Christ tIne nous a pas traites comme des ames, mais 
bien comme des etres qui doivent regarder Ie ciel tout en 
ayant les pieds sur terre" (HS 129). Cet amour des hommes 
qui se nourrit de l'amour du Christ, conduit a donner un 
privilege aux plus necessiteux, a ceux qui souffrent : aux 
malades, aux Iaisses-pour-compte, auxpersonnes agees (HS 
206s). Clest Un amour juste,car "celui q~i pratique Ia 
charite mais meconnait la justice, se dotme 11 illusion 
d'etre genereux alors qulil octroie seulement une pro­
tection irritante, une protection qui, loin d leveillerla 
gratitude, provoque 1a revolte" (HS 137). 
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:aOIln~· 
deceuX qui souffraient 

chilienne :(AStCH) pour 
reven'd,iquer leurs droUs non rec.onnus. II fonda 'le Foyer 
du Christ (FC) pour offrir une protection auxenfants, 8UX 
fennnes et auxhommes abandonnesparla societe, dans les 
rues de la Capitale du Chill. En chaque homme, il voyait 
le Christ~ Quelques semaines avant sa mort, lors de sa 
derniere visite au Foyer du Christ, il disait 
partant, en retournant chez mon Pere, je me permets'de 
vous confier un desir qui mlest cher : puissiez-vous 
travailler a creer un climat d'amour veritable et de 
respect du pauvre, car le pauvre, clest le Christ". 

2. DOCILITE A L'ESPRIT 

L'Esprit du Christ nous touche et nous invite 
interieurement a repl;oduire 11 image du Seigneur dans notre 
vie, selon les circonstances et les dons que chacurt a 
,re~us. 11 nous appelle a etre dHferents, a etre toujours 
davantage. En accueillant l'Esprit, chacun peut decouvrir 
sa propre vocation. Lui la realise si nous Lui sommes 
dociles. 

Le P. Hurtado aidait beaucoup de gens -la plupart 
etant des laics- dans ce processus d'ouverture a l'Esprit. 
lls purentainsi trouver leur vocation, leur fa~on person­
nelle d'etre fils de Dieu. 

a) Decouvrir sa vocation 

Le premier P8LS est de decouvrir ce que Dieu veut 
de chacun de nous. I.e p1aisir, le gain, le bien-etre 
economique et autres avantages occasionnels sont de 
mauvais conseillers qui nous font suivre de fausses 
routes. Ainsi l'exprime le P. Hurtado dans son langage 
simple IIDans le voyage de la vie, beaucoup sont dans un 
train qui n'est pas le bon: le train des mecontents ; 
tous protestent, tous se plaignent de tout : les maris de 

. leurs femmes, les parents de leurs enfants, les enfantsde 
leurs parents, les commer~ants de leurs' clients,les 



· 

de- ··le}ir 

.. 
Gouve:rnement... Beaucoup seplaignent; 

pourquoi ne s.ont-ils pas· montes dans le trainqu'ils 
devaient prendre plutot que dans celui dont ils avaient 
envie ? 11 n'ya pas plus mauvaiseconseillere que l'envie 
pour choisir son chemin de viell ("Choix d'une route" 
Santiago 1943, p.16) 

Au contraire , "notre critere doit etre surnaturel 
.et mis en application it 1 'aide d' une 1umiere surnature11e 
( ••. ) qui vient illuminer notre raison, 1aque11e s'exprime 
en slappuyant sur les principes de la foi (CR 20). 

Une fois que lion a trouve son chemin, i1 faut le 
parcourir avec generosite. Nous sommes appe1es it etre 
comme 1eChrist, it faire cequ'Il ferait it notre place. 11 
nly a pas, par cons~quent, de place pour 1a meq,ipcrite 
nous sommes appe1es it la perfection. 

Le P. Hurtado ne considera jamais cette per­
fection comme un privilege des re1igieux, mais i1 appe1a 
aussi 1es 1aics it un engagement total (cf. LG 10). Dans 
cette 1igne, 1e Conci1e insiste davantage sur 1a vocation 
universel1e it 1a saintete. (LG 32.; Pueb1a 627). 

Pour les jeunes de llActionCatholique (AC), i1 
crea 1e Service du Christ Roi, destine it ceux d'entre eux 
qui voudraient slengager encore plus profondement dans une 
vie intime avec 1e Seigneur et it une dispordbilite aposto­
lique particuliere, sans former, pour autant, de. groupe it 
part. 11 fit 1e meme appe1 aux adu1tes. 11 proposa de 
former it 1a Fraternite du Foyer du Christ un groupe de 
femmes qui travai11aient au FC •.Ce11esci deciderent de se 
mettre comp1etement au service du Seigneur en travail1ant 
avec 1es pauvres. 11 fut stipu1e, dans 1es Statuts, que 
quiconque, ce1ibataire ou marie, pourrait appartenir it 1a 
FFC ; "Pour en·faire partie, 1a seu1e condition est d'etre 
decide it vivre dans une etroite imitation du Christ"(n.4). 
"L' imitation de Jesus implique 11 engagement total ; elle 
peut, en effet, et se10n 1a situation et 1a vocation de 
chacun, cQmporter differents degres dans 1a pratique des 
conseils evangeliques ••• " (n.S). 
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.. . .···plan· 
sens, .• it'llt'tadqfaisalt 

d'linellreformedes sttucturesll 

sociales. Dans . de l'ASrCH, fl>notait.que Ie 
.. chretien doit se sentir IIdans Ie mem.e combat ll avec ceux 
qui. luttent pour. la justice ;. liCe qui les inquiete 
m'iriqUieteaussi, chacun donnant selonses possibilites". 

Ceci doit nous rendresoucieux de nous informer 
serieusement et dletl'e critiques face a larealite. Beau­
coup seront conduits a faire des options politiques legiti­
mes. Le P. Hurtadoveillait ane pas aller a' Ilencontl'e 
des instructions de l'Eglise. 11 sutetretespectueux de 
ladiversite ideologique .et entraina les aUtres a l'etJ:e. 
C'est ainsi qu'il yeut, ala tetedel'AC, des jelines aux 
positions politiques .. var1ees, et cependant, ceux-ci 
souviennent encOre de I'unite qui regnait entre eux. 

b) Une vocationpeJ:sonnelle 

11 ne suffit pas de trouver ce que je:doisfail'e 
a llavenir llimportant est de me decouvrir, au plus 
profond de moi, comme fils de Dieu. Clest quelque chose 
que je percois· dans ce que je Buis et nondansce que je 
fais. Cette rencontre avec mOi-meme est fruit de la 
J:encontre avec Jesus. A son contactet en relation avec 
Lui, ma vie chllnge et acquiert son vrai sens. Et.c'est la 
seule facon de. faire. Comme Marie, comme lesApotres, 
comme Ignace ••. 

Le P. Alberto Hurtado indiquequecette rencontre 
est a la base de toute option "tant.que nousnous 
considerons perdus dans unemultitude de fideles anonymas, 
tantque nous imaginons que les mots et invitations du 

.Christ sladressarit a une masse defideles, tant que rna 
rela.tion au Christ demeur¢ quelque chosedecol1ectifet 
de vague, je n lai pascompris Iapaternite divine ni mon 

.role de fils de D!eul1.".Une desgrandesconquetes dela 
'lie chretienne .·consistea comprendreque Ie Christ habite 

chacun de nous". (CR 12) 



inSi$talt.,n -sur· 
sur l'examende 

evidence nos inconsequences avec Die;u 
ou avec nous-mentes at sur la participation .assidue>a\1x 
sacrements. Autant defacons de rencontrer Ie Christ etd~ 
se. trouver soi-Illerne. ·Ceci nousexpliquepourquoi i1 avait· 
lui-merne tantd'activites -et si diverses- et comment, ep. 
chacune d'elles, il gardait transparente et attachante sa 
propre identite. 

En fait, c'etait sa propre experience de Dieu qui 
l'animait. Dans des notes p~rs(jnnelles, il ecrit : "il mla 
aime, moi aussL Qui ? Dieu! Le. Dieu eternel, createur de 
toute l'energie, des astres, de la terre, de l'ho~e 
( ••• ). Dieu, celuique nous rencontronS au fond de notre 
coeur, dans nos remords et dan$ nO$ joies". 

Quand nous experimentons cette rencontre avec 
Dieu ~ au plusprofond de nous-memes, nous commenCQns 
d'experimenter . sa Vie. "Vie riche, pleine, feconde, 
genereuse. A Cee! Ie Christ·nous appelle : la saintete. Et 
Ie Christ veut des chretiens qui. soient pleinement 
eux-memes, qui ne ferment.leurcoeura aucune invitation 
de la grace qui se laissent entrainer parce torrent, 
qui se laissent prendre parle Christ, penetrer de Lui. la 
Vie est la Vie dans la meSure oil elle possede Ie Christ, 
dans la mesure oil elleest Ie Christl!. 

Le signe de cetteidentification au Christ estle 
don genereux de soi, Ie don tota'I. "11 n I y a rien de plus 
Clue l'amour absolu, q\1i dilate Ie coeur a sa vrai mesure. 
Clest par Ie don de soi-merne qu':il faut commencer, 
continuer, terminer. II faut Ie realiser en une seule fois 
et Ie refaire jusqula ce qu'il soit naturel. Alors Ie 
coeur se donnera avec une grande paix, en toute occasion, 
sans reflechir ( .. :). Se donner, clest accomplir la 
justice. Se donner, clest s'offrir soi-merne et tout ce que 
lion possede. Se donner, clest orienter toutes ses 
capacitesd'action vers Ie Seigneur ( .•. ). Une fois que 
Pon slest donne, tout semble simple. On a trouve la 
liberte••. (A. Lavin, "P. Hurtado, Apotre de Jesus-Christ. 
Sa spiritualitell Santiago 1982, p 168). 
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dependra' nous 
donnel1S completement , .selon sa vocationpropre, 
nous decouvrirons notre Ie plus pro'fond de fils de 
Dieu. 

3. CONS'l'RUIRE LA COMMUNAUTE 

Llhomme quivit sous llinspiration de l'Espritne 
tend pas seulement a croitre de plus en plus en cette vie, 
mais ilmanifeste ce1:te inspiration et la communique. En 
vivant comme fils de Dieu, il vit comme frere des hommes. 
Clest la ou il trouve son unite avectous, mais sait 
respecter les differences de chacun. 

Ce sens de l'unite et du respect, Ie P. Hurtado 
s~t Ie communiqueI' avant tout par son exemple. Avec lUi, 
des personnes tres dHferentes travaillerent, et tous ceux 
qui lui furent, proches l.'admirerentet se sentirent aimes 
de lui. La P. Hurtado les encouragea a vivrela dimension 
communautaire de la foi et a vivredans l'Eglise avant 
tout. C' est pourqoui il conseilla a un j eune, qui avait 
des problemas avec son eveque, de respecter les instruc­
tions de celui-ci "parce que Ie' 'Seigneurne formule pas 
toujours ses desseins comme toi,tu Ie voudraisl!. Illes 
invita a participer a dasmouvements d'Eglise comme les 

'Congregations Mariales' ou I' A.C. (cf. Apostolicam 
Actuosita.tem 4 ; Puebla 632). Lui-meme sly consacra avec 
affection et enthousi':lsme,etil donna une place centrale 
a l'Eucharisti~, sacrement del'unite.Il.:lnsistasouvent 
sur la valeur divine de lavocation au mariageet son role 
important dans la societe humaine. (cfJ' A. Lavin, lip. 
Hurtado ; Apotre de Jesus-Christ. La famille et les 
laicsl!. Santiago 1983). 

11 faut transmettre au monde ce sens de 
fraternite qui construit la comrnunaute. Ceci signifie 
mett're au service de i'homme, lutter pour ladignite de 
chacun, slengager pour la patrieet la societeafin que 
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auv··pl l~i~ ser~\te+e.fils~~Di~U•• · 
~le P. su l'exprimer danssesIlomb:reux 

enseignements et' surtout par ses realisations (AStCH, FC) 
et sonexe1Dple. 

CONCLUSION 

Le P. Alberto Hurtado a su orienter de nombreux 
la1cs dans la rencontre avec eux-memes car il les a aides 
a trouver Ie vrai fondement : Ie Christ. Pour beaucoup, la 
vie en a ete transformee ; ils se sont consacres au ser­
vice du prochain pour servirDieu, sous des formes va­
r1ees. II a vraiment mis en valeur. la vocation la1que 
comme vocation chretienne, et, par lameme, comme un appel 
a la perfection. Nombreux ont ete ceuxqu'il a aides, per­
sonnellement ou par ses ecrits, a etre dociles a l'Esprit 
et . a se mettre·au service de la communauteecclesiale et 
humaine. En tout cela, Ie plus motivant reste son exemple 
d'homme aimant Dieu par-dessus tout et cherchant toujours 
a faire ce que Ie Christ aurait fait a sa place, pour la 
plus grande gloire de Dieu. 

Jaime Castellon s.j. 

Principales abbreviations utilisees dans Ie texte : 

RE "Reperes pour l'Education" Santiago" 1942 
HS "Humanisme Social" Santiago 1947 
CR "Choix d'une route" Santiago. 1943 
FC "Foyer du Christ" 
FFC "Fraternite du Foyer du Christ" 
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Durant Ie mois de decembre 1987 et les quinze 
premiers. jours de janvier, j I ai eu Ie plaisir de visiter 

.quatre communa-q,tes nationales de differents>paysdu Sud de 
l'Afrique. Les, buts decette visite, comme toutes cel1es 
que nous faisons, 1C1, au Secretariat Mondial, etaient 

. varies.· Cefutune vi$ite riche.enrencontres etdecouver­
tas qui me donna l',occasion d I informer t d' apporter un 
soutien et· de . gravir quelques marches vers l'unite de 
notre Communite Mondiale~. J'ai quitt.e ces communautes 
heureux. du fait qu'elles.prenIlentforme, souvent, helas, 

des· circonstances tres difficiles. Cette experience 
m1a permis d'apprendre beaucoup et de recevoir l'encoura­
gem~nt de tant personnes ayant foi en Christ.. 

ZAMBlE 

Je suis arrive it. temps po'Ur Ie premierCongres 
National CVX ayant pour theme : "Grandir vers la Mission 
et Ie Service".. LI avion avait environ 20 heuresde retard, 
mais Ie Pere P~ter Titland s. j ., aiI).si qu I un autre j esuite 
m'attendaient fidelement it. l'aeroport pourm'accueillir ••• 
a 3 heures du matin I 

Quatre-vingt-treize deleguesj. venus· de nombreux 
groupes dissemines dans Ie pays etaient presents •. lls 
represent,aienttrente-et~une tribus sur soixante-'douze 
pour la totalite d:q. pays. Leur faconde vivre et de 
travailler ·ensemble pendant. l'Assemblee fut· vraiment 
enrichissante.L'histoire de la CVX enZambie et une 
courte presentation des groupes locauxpermirent de se 
faire une idee de la. Communaute National~. Actuellement" 
laplupart d'entre euxsont des groupe~ delycees. En 
fait, dans les pays.du Sud de l'Afrique, lesCLG (Groupes 
de Vie Catholique) constituent. Ie principal centre 
d'interet. Dans l'esprit. de beaucoup de gens, la CVX est 
identifiee a unmouvement. de lyceens et s'arrete la. 



train 
Lusaka 

de CVX de 
de ses membres, Ignatius Mwanza, etait 

delegue al'Assemblee cn de Loyola. Leur facon de voir et 
leut "determination pratique a devenir une communaute cn 
adulte est porteuse d'espoir pour l'averiir. 

Plus au Sud, dans Ie diocese de Monze, Ie Pere 
Val Mc Loughlin s.j., frere de notre President mondial, 
est en train de constituer un groupe de responsables 
adultes pour developper de petites communautes en de 
rtombreux endroits de ce diocese. Neuf personnes ont ete 
invitees a participer a trois journees de travaHsur Ie 
PrograJi'Dlle Mondial de Formation 1973. Toutes ont voulu 
poursuivre cette experience et chactiTte d'elles a ete 
encouragee a inviter huit autres personnes pour former une ' 
commUIiaute locale. Un programme de deux semaines a ete mis 
en place pour 1987 une retraite dirigee suivie d'un 
groupe de travail. Un nombre important de personnes 
s'etaient inscrites, mais, seules quarante purent etre 
hebergees. La plupart des participants avaient deja 
participe a des groupes de travail, mais ils furent 
unanimes pour dire que celui-ci eta,it Ie 'premier q'Ui 
traitat vraiment de la formation personnelle. En general, 
ils souhaitaient s I engager selon cettemaniere de vivre., 
En consequence, il fut demande a chaque communaute locale 
d'envoyer un ou deux membres toutes les six semaines a la 
.loumee de formation de responsables. Certains d'entre eux 
dortnerentbeaucoup d'eux-memes pour sly rendre : souvent 
quatre jours de trajet aller et retour ! Les transports 
$ont aleatoires et i1 faut parfois passer une nuit a la 
gare. Parfois,il n'y a pas d'aide de la part de l'Eglise 
locale. 

Lorsqula l'Assemblee, les membres de cette 
communaute donnetent leurs temoignages, les jeunes gens 
fUrertt impressionnes de la profondeur de leur engagement 
de'chretiens. 

Plus 
nous 

tard, quand Ie Pere McLoughlin aura du 
esperons qu'il nous raconte l'histoire du 
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~n(lr9....P.:s . .., .... . 
IIlE~I:>:tE!~..;.. sont ilJ.,ettres etnQus'PPl,l,ssent 

_",. ___..., d ' attei.ndrE:'! ceux: qui ,assur~entin' a.u'",a.., 

tiemnentla classe moyenne. et ne partagent pas 
benefice. du lahgage' ecrit ni ne connaissent les divers 
aspects (positifs ou non) que presente Ia vie urbaine. 

AEIRIQUE DU SUD 

Je suis parti en avionpour Johannesburg et ai 
profite d'un changement derythme,pendant dE!ux jours. J'ai 
rencontre Ie Superieur des Jesuites,le Pere MikeLewis; 
i1 est unemine d'informations sur :les peuples locaux, Ia 
flore et la faune des environs. Sa' familleest en Afrique 

Sud depuisenviron 300ans. I1 parleplusieurs dialec­
tes africains. J' ai eu une reunion interes.sante avec Paul 
Mbatha (delegue a Loyola) et j'ai fait la connaissance de 
sa femme, Lilly, ainsi que d'autres personnes de leur 
groupe de Soweto. 

J' ai repris l. 'avion pour la ville 
George, dans la Province du Cap, pour la reunion de la 
nationale. La' CVX en Aftique ,du Sud nlest composee 
d'adultes, repartis dans 20groupes environ. 

AI' aeroport, j'ai ete chaleureusement accueilli 
par Greg Lourens, delegp,e a Loyola. J',ai rencontre ~3 
delegues et suisentre avec eux, pendantplusieurs Jours, 
dans, leur demarche de pr1ere, de reflel[ion, de partage 
d'experience de foi et de l'Eucharistie. Je fus tres 
impressionne par leurfoiprofonde-souvent eprouveedans 
des circonstances douloureuses- et par leurs inquietudes 
et les combats qu I ils vivent face a 1·1 Apartheid. 

A Ia fin de la reunion, une constitution 
nationale (ad experimentum) fut approuV'e.e etun nouveau 

National Executif elu. Ceci represente une etape 
importante pour les membres de cette j eune cOmmtlllaute qui, 
detoute evidence, ressentent '\.tn plus grand espCiir et une 
plus grande confiance~ pour exprimer leur foi d' adultes 



~ , 

lIEgli~e. ~ 
menee avec.attertti6ri etsensibilit~ par Soeur 

Harman, LB.V.M. , et Greg Lourens. Tous deuxtemoignererit 
d'urie profonde comprehension de la spiritualite Ignatlenne 
mettant en relief Ie processus CVX. 

De retour a. Johannesburg, je suis aHe deux fois 
a. Soweto, et ai participe a. une longue session avec leur 
petit groupe CVX. 11 n'etait pas represente a. l'Assemblee, 
mais Paul Mbatha fut, en son absence, elu au Comite Natio­
nal Executif. Cette annee, leur nouvel accompagnateur sera 
Ie PereBernard Xolile Keteyi s.j., cure d'Orlando West, 
une paroisse de Jesuites a. Soweto. 

Tous les Sud Africains apprecieront la priere de 
la Communaute Mondiale alors quills s~nt, sans cesse, 
confrontes a. la douleur et a. une inquietude de plus en 
plus grande au sujet de la situation de leur pays. 

LESOTHO 

J'ai ~ visite Ie Lesotho pendant trois jours et ai 
ete accueilli par SoeurWinnifred Schofield, S.C.O., qui a 
accompagne les communautes pendant de nombreuses annees. A 
Leribe, j'ai habite chez Mgr Paul Khourai dont Ie desir 
,est de voir fleurir la CVX au Lesotho, et qui a soutenu 
Soeur Winnifred dans, son travail. II existe de nombreux 
groupes de lycees (CLG) actifs, mais, en raison de l'ab~ 
sence de Jesuites ou d'autres personnes reellement~compe­
tentes en matiere~ d'Exercices Spirituels, la possibilite 
de promouvoir des groupes d'adultes est tres reduite. Le 
besoin slen fait sentir. Jlai rencontre des la:ics qui 
souhaitent aller plus loin et developper un mouvement 
d'adultes solide. L'hospitalite de Soeur Winnifred, de Mgr 
Khourai, des Peres Oblats (O.M.I.) et de beaucoup d'autres 
personnes n'aurait pu etre meilleure. J'ai Ie sentiment 
qu'ils accueillent veritablement la maniere de vivre que 
CVX propose aux la:ics engages. 

ZIMBABWE 

delegues 
Le 

a. 
Frere 
Loyola 

Lawrence Makonora 
se souviendront, 

s. 
a 

j . , 
ete 

dont 
un 

les 
hote 
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groupes de jeunes adultes sont 
debut leur" developpEnfient. ,Mais ils sont 
viennent l'Universite du Zimbabwe. des hopitau,truraux 

Dreifontein 'et de la MissiondeSte Theresefparmi 
des enseignants de Mutare,etun groupe enthouSiaste 
organise, a Bulawayo, unrassemblemeht de 90jeunes 

gens environ. lors de rna visUe a Matabeleland. A 
Dreifonte:i,n. les membres du groupe de 1 I hapit.a1 -p~rsonnel 
et etudiants­ s 'occupent de families tres<lemuniesviVant 
pres de l'hop:i,tal. ,·En outre, Ie ;Fre1:'eLaw1:'ence, lui cmeme , 
a fourni un travail important aupres deces. groupes tres 
eloignesil souhaite mettTe en place desretraites 
dirigees et des cours dia formation aI' accompagnernent. 

Pour finir. je souhaUe merttiorirter l'encoura­
gement et Ie soutien que 5'ai recusde Iap~rt de,nombreux 
Jesuites et Eveques rencontresauZ;imbab~e. en·Zambieet 
en' Afrique duSud. L'archeveque>Patri¢kChaltaipadeHarare 
a encourage Ie developpement de laCVXd'a.dult.esdans,son 
al:'c::b.idiocese, eten partlculier leprojetd luneiot:mation 
d'adultes laics au service de l'Egliseetdumonde.A 

j1ai eu Ie privilege de.parletavec 21jeUI)es 
novices jesuites etscholastiques etder~pondre,aleurs 
nombre\l$es questions. Ils viennentdu Zimp~b~e, '4e Zambie 
et de l'Est de llAfrique. Leurint~ret,ey:i.dent, C~' 
sera unfacteurcle dans les artnees. avenir. ' 


